
LI silaiii russe électoraia 
Ea void bi«a d'une autr* : 
Ou Mit qu« la ComoiiMicAi BUOieipal« d« 

j«MiB«ol|n« «'««t pas rAunia du 9 au 12 ré- 
nmreomma I'fxigeDt la« pre4crL;>tJoas lé- 

.flalet. EI1« D'a trouvé boo de s'aU«l*r * M 
besoi^DH que lea li> ef 1*0 février dernier at 

'.de De uelitler et d'afDcber sea liuaisioDS qua 
; Ova (JeruittTB jours. 

Or. la CamiU Uu Nouveau-LlUa viaat da 
.xecevoir nvjs de ladite Cimmissjoo que rer- 
' laicfs de sai demandes étaient ou arcapl*^** 

— très peu — ou refirft^^. la p^ap«^t. Aujt 
tableaux afflcbAs à' la Maine, ou cuustata 
Mite ehoM MMOffa que !«• ioscriptlooa nt 
vmdtatkNU ne coocordeut pas avec les avis 
roços» par eKsnipia qu'uoe radiation est ra- 
fMé«.ai«ra<fa'e)lo tlfpjre aux tableaux I 

Il y a imi tableaux qui dijvraiant éLre la 
•opia l'un d« l'autre NUD. C«S Ubieaux ne 
soutmuroe paa eollationoésl 

La commission muoicipala  dejuj^pment 
B ooUfle ses résolutioDS. niïit à ceux qui se 
sont préseot^a pour prendre conuaisaauce 
du registre des détib*^raUoas, on a répondu 

; 4|ue rïeo n'était A jour I 
£jifln, le Comité  du  Nouveau-Lille avait 

I demandé cerlaïaas rautationa, comme des 
obSDfecDents de section 4)eeton>le. tiait-co 
eoniMDt aesviaagélaquestiao la commis- 
«ioa munieipale de jufrement f Attendu, dit- 

I «Ile. qu'il a*td^&09tré que l'électeur dont 
' le chaogemeot da seclioo aat demand)^, a 
j traasporté réelletnent son domiotte dans 

telte seetloo. noua reAiaena de l'inscrire 
I dans oaCta loéme section ! 
I Belle salade, o'esi^» pas, ^a les juges 
I de paix auroQt à « touiller i. 

Xja booillabftisse électorale 
Kof Icetenr* n nppallent — noui le* 

avuns rftCODtéM eo déufl, il f a quelques 
jours — lof difScuités oppOiéM p«r la mai- 
rie de Lous aux rfctamatloDs de MM Pru- 
cella, VamiMM at Loridaa, coocaroant lei 
llatcf «tacttmla*. 

Os avait rafiiaé d* maintanir an nombra 
fié* éladstir* quatune Laïahalas, tous pré- 
tsxta qn'ila étawnl partit h l'étranc*r. 

i Ua avait cootenti à rayar Tin^-hfitl f^r 
IfdtoDidaJa maiioQeaQtrala,surtreota-et-ua, 
I at cinq iDtcrita ddc^d^s. 
I Mtia lur nat trente ooma aniriroa flgu- 
I rint lar la liito aolt usa adraam, ol pro- 
t.rasiion. ai lieu de naiseaoce. oa fi'avait 
[ vou'u accorder «jiji- dix-sypt radiatio[is. Les 
LiD^nibrea tiv/ ermite de rA^socialion répi*- 
rblicaina libtïrale araient alors fait toutes rji 
f-Jl^unret pour se iBottre en maaure de An 
1 mander au Ju^e de pa i du canton d Hau- 
; bourdio fa radtatfoQ dt*:* individus dont ils 
• oa parriendralaot pas à ^tai«irrnetlam«nt la 
f aitaatlon Des cent qtia^ra lelii « recomman 
I déw «nvoy^aa. cinquaole->)aatra rarvinrant 
, avdc la tDootien Incoonuc, ou parti sans 
, làtuit. 

A /a Jëttie* ié f»U 
ni»r, vendredi, d'vsnl l« jug» de paiit 

d*HaubourdiQ, M" IMIIon, avooat k l,i!l'^, 
dont ta compétence f^\. connl*« en liiatiùm 
électorale, a soutenu l'appel interjeta par 
M [..oridan, tiers «lecteur. 

M* OnHen a réclamé la réiUMHptlon da 
, douze LazarlMet partis è l'étranger, deux 

l,tz*r<tlaa s'éianl hit régulièresienl |ina- 
' erlr« à une ; damamlé la ndiation de oin- 

quante-ouatra inciodus tncooDus et la 
maiDtiea dVin électeur domioillé * Watii- 
tft/H, non Ifitcrit sur la lista éteotorals ïe 

, Cent coffli&un». 

RalaUreiaaat aux Laaariatea, M* Drillon a 
teit valoir qu'Us étaient inaorilt à Loua de- 
SUIS plusieurs aooéas ; qu'ila avaient 1 

nilt de Sgorar sur la iiata éteotoraio , que 
leur dernier doBtotla était 4 I.AMS et nulle 
part aillaurv an France ; qu'ils avaient À 
l'étranger un doMiolle non ne droit, mais de 
Ikit ; que 4ane le«r asprtt leur abseoee pou 
irait n'Mra qoe laamaDtaoec; qu'enfla Us 
avaient i^USe k Lace lee une juaqu'aa dé- 
cembre MM, les auU<e8 jusqu'eux praeDiera 
jours de janvier ldi)4 Lour réinscriptivu 
éiait de droit, oonforiuément & la jurispru- 
duace de la cour de cassation. 

M la Jug« de paix t'est reag4 auxcaoclu- 
floaa de M* Dniloo et a ordono* la rélaa- 

. eripUoa de* doaxa Lazariala*. 
Laa laeoBBBS 

£a ce qui conoeme les indivlilas iQOOOnnt 
ou  partis sans   adresse,   M«   Drillon t'est 
étoooé qua la Gommitsioo municipale du 

, jUfretnent ait rejeté la demande de radiatloa 
' de personnes lusoritos sur la lista électorale 

deLooa, eodoausnt ce tnotirpau juridique, 

on en conviendra, mai» «utsi exact que 
typique, • qu'il vaut «ieui laisser inacriu 
quelque» éle.leiir» de trop quo d en rayer 
un leul * tort ■ ., ,        . , _. 

Au «urulus. l'honorable avocat a réclamé 
la radiation parce que ce» mconnus n ont i 
Lous ni domicile, ni r.^sileuce et ne sont 
pas portas «u« rôle» de» co .tribulion» de la 
commune ; qu'aucun deux u eut né i Loos ; 
o'. que la Iule élecloralo doit porter l'adresse 
des él^"lïurs. particuliérenieut dans les 
communes oil les nies sont dénommées al 
les maisons Diiiu>irnl^es. 

M iti juj.'c du paLt avait fait une enquêta 
de son lOtt', et il est pcrvenii à retrouver 
1 adresse de plusieurî de c»» personces. uo- 
tammoiit parc* que l'-ur torn était mat ur- 
tiiugraptjio sur la li»U9 : il a raoeontré un 
des noms au rule des cootributions et, d*3 
plus, il n'a i>as estimé oéceaaaira do rayvr 
ceux qui élai.:;t portés comnh) araal void 
aux élections léaislalives de lUUj. 

M. le JuRe €fe paix a donc ordonné la 
maintien des ouinze éleoleurs reconnus 
dont il s'agit et la radiation des trente-neuf 
sutres intcrita. 

Klectenr parti 
4<<pala moine do elx mol* 

Pour l'électeur parti & \Valt;({aies, soa ins- 
cription u'ayanl pas Ole faïUi sur la liste do 
celte commune, son droll de resUir électeur 
i Loos, où il est encore adminislrateur da 
l'bospice, n'étant pas conleslable, d'autant 
qu'il ti'a quitté Loos qu'en dticembre 10Û3, 
M. ie juge de paix a ordonné son maintien 
tur la lista électorale. 

Oaat «••> •**•■»■ 
Réavniooa noua par des chilTres, sOn da 

faire toucher du doigt l'iniponance de la ré- 
vKion dea Itstea électoraiea et la m'oessité 
da aonstituar dea oonités, quaad même ils 
ae devraient s'occuper que de oatte ques- 

L'AolioD Libérale de Looa a obtenu treize 
réioschpiioas devant le juge de paix, cin- 
çtian/9 ndlallone devant la oommisRion 
mualeipale de révision des listes, trente- 
neuf EUITVB devant le juge de paix 

Il n'y avait donc pnm MOI«M de o«Bt 
deux empare sur la liste tMectoraie de ta 
comiiiua**- 

Sans autres commentaires. 

Les Incidents 
de la Prison de Lille 

1A r.Miilte radieale-sûcialiste t (jul ■ laneé 
rr»'! ic ■ peut JMuminer : Avant qu'uucuna 
iusu action n'ait étA ouverte, avant que les 
raaponsabiiUés aient été établies, le Ulnis- 
tre de l'Intérieur vient de révoquer, pure- 
Di*-iit el situpIt-miMit, M. et Mme I^graiO, 
M&rdians-chtirs do la prison de Lille ; ces 
deroiers ont rt^ça aoUûcatiuu dans la soirée 
de vendredi. 

CfM>i mosure ne roodiA« pas notre opi- 
cion : Caffalre ne peut pan se terminer 
û€ cet te manière. 

Nous avaoe démoatré, le Gode d'instruc- 
tion rrimiQt*lle en niAins, 

9110 le Préfet doit « v<!iller & ce que les 
pri-tOiis soient to!Ics. <TU« la santé des pri- 
ipouiiitTi» au puiasa être aucuueméut allé* 
rvii • (aiUcle Oc'.i) ; 

Que lu Mfalre était oblleé de visiter la pri- 
son, au moins une fols Tout les mois (ar- 
liclaOïa). 

La respooMbillU du PrMtot et «ftlls du 
Muiru feoiU iJoitO engtigùts jusqu'au jour où 
il aura éUbU que tuua deux out rtiuipli U-A 
oblisatloas auxquelles ils tontasuciau» do 
parla loi. 

S'ils n'ont 
iriquemenU 
f< ap^û lias gar^i>Hi'^-chef4luf''^'l>*=^ ^'- It'lOairu 
nk djivaui pa^ demeurer indemnes. 

;< JUS avu:is 'le:Dd[i(!é 6'il ùlnir vrai qu'un 
prifiUQuiur mis ea collula k DOUAI S élaît 
peoJu avec «es b^s ; si, à la suite de ce fait, 
dea inslrucUuuit n'avalont pas «'^i'^  eavoyiïes 
ErasûTivaut aux K^rJieas d'enlever tuurs 

as aux détenus mis «o cellule et enfin si 
ces faits n'avaleut pat fkit l'objet d'un 
wcbaxigo dé vues i U Coaunissioa des pri- 
sons. 

Ua n'a pas démenti, donc il n'est pas 
prouvé que les gnrdieas cbefit élaioat  ré- 
Eréhenaiblea en euievant tes bas A la mal 

aureuse, et c'est 1« teul fut qui puisse 
leur dire reproché, puisque ce sont les 
Pr4ttttet Maire qui encourent la responsa- 
bilité ai U santé des prisonniers est altérée 
à cause do l'iusalubnté des locaux. 

Non. I'dtTaire ne pout pas sa terminer par 
une révocation dea gardit;i> • NuTs ; elle est 
trop grave pour que toutes <«» responsabi- 
lités ne soiant pas poursuiWos. 

Il t'est produit hier un « tait nouveau », 
un déteou, JulestlstilloD, né à B«i*«<lreiiier, 
âgé de lU ans, condamné pour fraude, a dû 

t pâS rempli cas obligations,   lo- 
équitah'enient,    puisque   Pon 

être transporté 4 Ihopilal Siiol-Sauvaur • il 
ost atteitu de fiérre scarialtttc. ' 
.-.'-'"'i,^'.',''.'''" '•-'.journal radioai-soclalisle f 
r. le Préfet qui visitait. Il y , dçu, i^urs, Ja 
prison, 

'•" f"'','"" ''" '■'"' •»' vraiment bien mal- 
saine Ll ce n est pas la faute de .M. et Mme 
Legrsln. celle fols-d. 

Et M le Préfet, comment peut-il «tre 
tranquille, lui qui doit veiller » ce que les 
pnsont soient tellea que la santé des pri.son- 
nters ne puisse être altérée (art. (m du code 
o inslnicuoQ crimioel!»). 

FUNE.«1.'*^!LLES 
M. rabbé DELYLLE 

Curé d9 Lo90-Piag9 

r^es ob'^èauos do M Delylle. cur*'» de Loon- 
Plag.*, ont été célébrées vendredi k dix beu- 
res nt d'amie. 

Peudiint trois jours, il y avait eu un dûfllé 
presque ininLorroinpude tous les paroissiens 
devant le cori s exposé dsus une pièce trans- 
furm.-e ctï rliupeilfl ardcute. 

La T'ortedu rustique presbytère était len- 
dua de deuil. 

Dûs la veilla, Jeudi 4 0 bAur«s. M. l'abbé 
Grimonprez, vicaire, avait cbanlé les maU- 
oes, les laudes et lee vdpres. 

lA belle églisa que M. i>elylle allaH em- 
beilir   encore   avec   les   nouveaux  autels 
au'il venait de commander, étsit sobrement 

<*corée. 
Le portail, l'autel, le chœur, le coofesslon- 

oal et la chaire disparaissaient sous les ten- 
tures sombres. Le cataralque monumental 
se dressait au milieu de la nef. 

Un peu après dix heurM. la cloche se mit 
à sonner À toute volée. M. LAmaod, doyon 
de OraveMnes. assisté de M. Dbaliuio, curé 
de Mardycib et LMvos, curé de Gnywick pro- 
céda & la levée du corps. 

M. liaeide. curé de Petit-FoK-Philippe. 
portait lii croix, et M. labb-'i Normand, pro- 
fesseur h Bergues et originaire drt la pa- 
ruisFo, les ï.urcttps et le cali.;e en rire. 

S:\ |','iinissi*'iis dtj bonne volont.- iivaipnt 
Ijdii a ri;uiiii''ur de purtar A sa duruicre de- 
meure terrestr* le corp* d* tour WsasÉmé 
pasteur. 

M. L>0tTll«, père du défunt et commerçant 
à Coudekerque-Branche, accompagné de 
loti curé, U. Vabbé Bouehftrt, conduisait la 
douil. 

MM. l'abbé Umire. député dHazebrouck ; 
B;iry, maire; AoicetFétel. président du Con- 
seil (le fabrique ; l'abbé Itaioo. supérieur de 
St-VVinoc, à Btu-ffues; l'abbé Oalannoy. dl- 
ret^teur du petit séminaire d'Hazebrouck; 
l'tibhé Leyoaert, doyen de Oomines, ancien 
curé de Loon, tonaient les coins du poôle. 

LH cortège comprenait MM. lei membres 
dui-^aseil de tabriiiue, UM. les Conseillers 
municipaux, toutes les notabilités du bourg. 
et dea arrondissements de Uunke.-que et 
dHazebrouck; ainsi qu'un irrand nombni 
dn dames et d'amis d'Hazebrouck et de 
Lille ; et plus d'une centaine de prêtres par- 
mi lesquels, outre ceux déjA cwH. MM I>«- 
nys, duyeo de Si-Martin ; liecherf, supérieur 
de N. D. des Ounes ; chAnoine Flahault, 
dire<:lQur Rt Campe, préfet dos études da 
X-O. dos Ouops ; Ûecue, doyen & Bailleul 
(St-Am.nod]; Hidden, supériourdeSI-Joseph, 
a Ilazubrouck; Lnys, aumônier do l'hûpital 
militaire é Duakenjua ; T,,agatie, viri>-dovnu. 
curéda Petite-Syutlie; M^^ lus abbés ùos 
tailleurs, Vaori.iole, Dt-lan^li'*, Dc'boyer, 
Ifonischootti». Wjltnert,Mormeulya,Placbot, 
'IVrly, O-jQltiier. etc- 

c:)lto longue thtîorits de  porsonoalitt*» et 
de  par'issjei.s t.';>lor.''S qur:ta lu pri.*sbyt>':ro, 
passa psi' le eliuioiii do l'éculu dçs OiJes el , 
uagria la roule Nationale pour 8« rendra i 
l't^tfhsfl. 

M Lninind célébra lo Siiot 3tcriat:e, et la 
messe fui cliaut4e j>ar la mjtlrise diritf>^o 
par M. le Vicaire, c était la messe de Ma- 
singue «a dttux )>arUes, avec chantres «t 
eaf'inis dont la voix était d'une justesse 
reman (usble. 

L'un'rniide, vu l'Arfluence des sssistsots, 
fut donnée par deux prC-lres. 

Le cortège sortit vers tt heures et demlfl. 
La tombe était creusée à gauche de l'enlréé 
de l'église, non loin de celles des prédées*- 
seurs da M. Delylle. 

Après les demlërei prières. M Anlcet 
Félel, président du cousoil de fabrique, 
d'une voix dont l'émotion scceutuait chaque 
parole prononça te beau et louchant discours 
suivant : 

Di«o«apa d« M. F«t*l 
Veaateurs. 

Au Dnrn du C'jQtell da flabriqtis. Je viens 
sccoroptir un pénible devoir et mottra ua dou 
looreux lioinnago à la mémolni 1« n^lre ver 
tueux et (tipn'ï cur<*. M Ititihé D.ilyilo.que Dieu 
vioni da rû|.|«i.!r -n «HL Jti.iieiuent à Lui. 

1.1 '■ msterfiaiion 'MI travt «n trv% j.»urs fur 
t us l9i vi«Q|;cs, surut S indiquer la farts qua 

D0U5I fâi.i'^n^ en n-'-tre vénér* pflsteur , et cetto 
auftiKtanre si noiubreu^et s\ recueillie montre 
assez combien esi pr-^fonde et universelle n 
ire iluuleur. .     ,       ^ . j 

S'U.-i 1 autorité du piusdoux de» pQ.^tcu'-». du 
fiJéle ami. du r^inseilier e«ji»iré. nous jouis- 
sions en effet d'un Iwinh-ur veniabie et enTté. 

Il semblait mAmn que i;e in^lheoreux accident 
dont II fut vif tidi^. et ^tue tous nou."* a*^>n8 da- 
ploré Ki amèrement, avait encore resserre la 
moiuelie atrectu-o du paateur et de aon trou- 
peau. 

Kt voilà fiu'en un instant, méprisant tous les 
effi'rts et les ."Oins les plu* empresw^. la mort 
»ian* 'fiwor   en nr^me temps   ijuo  les lt«n< 1:3 
plir ôifoiis (le ramitlé. una n\ i>elle carriyr»» 

La V'ruv.Aonr'i a de mysicneux seflrpis que 
■oofi devoH'- p^hppiMpj. li ne m «piariunt p;i.- 
d'expnaer ici lu^. V^MIU^ tie «re pieux serviteur de 

AUX qualités du cour qaM po55éd.'iit à un si 
t.aui il<'t;ré et quMu> avaient «.'onqui* l'estime 
penéralè.''T. labhé Oelylle joignait le.« qualités 
d'itQ fntcltifir^nt s; pncintrue administrateur. 

Par son aniahlllie. tes bons et loyaux procè- 
des. Doire «'«cellrat cure a pu continacr ce que 
ses prédécésMors avaient c>a)inencé : je veux 
parier d« l'eaibelbÂsameot da notra église. 

Deux nouvraux autels, une chaire de vérité, 
balustrade pour les r,rt;ucB. fonis baptiproaaT. 
vr>!là la surprlue qu'il Neplr.inait à nonfi réserver 
potîp rif>lri! cprmêrp adoration porpétueite. 

ti-jn «Cl iJoiil lui fil renietlcâ rtprés Pâques le 
K'Ur de l'IoaugurelioD qui eûi été pour lui une 
fi'ie si la i'rovidence neo avait decide auU'e- 
ir.rnl. 

LL maintenant, cher et vénéré pastenr. que 
ni>u^ restet-il p<.ur cnns'tlatiin. stn^n r(*«pé- 
T^TïCti. qne vous onntinaerez plus elllfacement 
cii'^ -re (1 irvterct^der pt>ur nous auprès de Dieu. 

De notre cétc. sou» vues assurons da noire 
racun&aianaoce. et lorsque nous pa«a«rons près 
de V'jtre tompe en y lisant vutre nom. nous ne 
m»nquer><ns pa»i de nous incl'ner arec respect 
et ds nous dir« 4 nous-raéms: Ift repose un bon 
ur**Te et un fldéie amf. 

Cher Monsieur )«< Curé, adieu pour le ciel, 
pour la réunion déÛnlUve el saaa terme t... 

La foule recueillie se retira en proie é une 
émotion sincère el bien des yeux laissaieot 
couler des larmes. M Delylle élAit tant 
aimé des braves gens de Looo ! 

Que Dieu accorde è M. Delylle le repos 
éternel I Nous renouvelons de nouveau nos 
cbrMieDues d'Odoléances l'i la famille, ainsi 
qu'au dévoué vicairt», M. GriQîonprez,. 

^ ECHOS 
IdSIUTlOW ÉlDClÉSIMTHUES 

M. l'abM Charlamagoa Cuvellar, vlcajre 1 
Mervllle, eat noninié curé à Saint-Martin- 
sur-Escaillon. 

M l'abbé Dsswarte, vicaire de Raimbeau- 
coiirt, est transféré è Merville. 

M. Ohert, vicaire t RoaendaM, a*t trans- 
féré à Roubsix Saint-Sépulcre. 

CHE«H Dt FtH M) IMP 
M. Hsnet-Cléry, inspecteur de l'exploita- 

tion à Cambrai, est aomraé en la môme 
qualité K Sainl'PuI, en remplacement de M. 
L>ujardio, démissionnaire. M. Duiirdiu 
pr«nd la direction des usinas i gaz da Saiut- 
Amaiid. Lens et Carvio. 

Kl. Cuny, inspecteur de l'exploitation A 
Arms, est nommé à la résidence de Cam- 
brai. 

^ HPEMITÉ nm IIISIUX   llâTTHt 
Une heureuse ntodillcalion, assez peu 

connue et qui m«îrite de l'ôtre, a été appor- 
tée à la réfcleinuolation des indemnités dans 
le eu de saisie d'animaux tuberculeux. 

La loi des noonces du 30 décembre ItW, 
stipule en oITdt, par sou articlci '.iii. qii« l'in- 
deinnité fiera due au cultivateur, suit qiill 
ait envoy** directaraent son animal K l'ntial- 
loir,soit qu'il l'ail vendu A uu iiitemié'iiair'^, 
JuS'iu'tr;, il fcillail avoir vendu iliiooUiinvïil 
au tuu< li'^r, pour nuuvuir loUL'lior l'iadotn 
Dite prévue par 1« loi. 

Cours des Marchés à terme du 4 Mars 1904 

I.ataaa Pelcn<rs Laloee Bratea, Caloaa, Cuti», Pals 
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Veom.. KVi b. 
l'eodaDCe.        ator^ua 

Mtuvamtnt du portât Dun/rerfut 
Betréee du S mars 

Lnndraa,   V. ang. Mi^n Faei, a», div. De- 
baecker. flMI 

M-Malo, V. Léon. 3M, div. f.ero;. 
Havre, V. dan Karsaa. 007, div. Doebataaa. 

dn 
Londres. T. atur. Auricula. 41t. div. Moral. 
■avr«L T. Cnrdlltaras, 17(7, div. 

Benlae du 3 nara 
gaMaa-d'Oloana. a. Maria Céliaa, 7t. plieaph., 

Favol. 
NsDlea V. Annoaiqva. 170, div. Leroy, 

dn 4 
nF^':iiiip, goel. Amiral-L'Beroiite. 07. ebar- 
bon. 

uSLllAnt * XMlmzicle 
I,e 4 mare 

O. Audacieuse. 0>. sel. Beilais, arm. 
SI. Amlial-Onirbet. 07, wl, Oellaia. 
m. Aliaa. 'J-,. sal. L. al G. GillebyL 
U. tlraoïeu^io. 1111. wl. llceqaeL 
U. t^ulalr, 76, sel. IIe<:quaL 
O   Valentine, BK. ii.*l. Ballaia. 
(i. Viuoureiix. ll^ï. BsMais. 
bi. IVjuer, 77, tel. Van Cauivaal>erfba. 

BBKNIKII»   TftLfiORAHMBS 

AsTSai — £<t(nci. • Eloi/xnéa 4.00 vendeurs. 

Nsw ïûp.a. 
ll.uOJballas. 

uou 
Mars  
Mai  
.■uiUet ... 
Octolire.... 
Tendaooe. 

' Ciitom. — Receuea probables. 

.■• a»i« Ulm 
15 «n 
i&.ao 
1.'. to 
12 4t 

15« 
1.-. -.!, 
lu 70 
it.te 

\h.m 

u.ao 
1».4» 

tout. aoat. 

Itovsati-Tocncome. «- Laina. — AfTatras 
traluas  a la  CorbeHIe : 

Uailn — t.OOO k. *0,U t,'3 mars — ISOOO k. 
t :■ 10 inar^ ■- Muo k  t !<.in I'.' Jom - A iiOO k 
a&.'r. iuiii«t — :,oua k. a M? l'j jailiet — 
O-vijk. a Iy,(£f ^eplinibre. — :^i.Qi4 k. a (>,U7 1/'.' 

KsoleniOre. — 1.*' O^i k. a c^l^>octollr«. — GJ/U k. 
a (.o: I i .icuibte. — U9U k. a i;,00 décambra 
O.OCtJ k   â&.(.7 1/.: décembre. 

Total ' lonoco k. 
goir. - Ki.bC-') k. t r>,t 11/i uiATS. - UUOOO k. t 

».'<; l/« avril. — le ou i   a b,ob jaiUeL 
retal :  45000 k. 

ÏMAHCHES 
un* — SUul'.Kâ. — Sijîi-e Cûîi'.-,' : •• M . . 

En pwn n* I : t9 ..: n»a : .. ; Cu te l" jet : 
ai) 'r> a •• »». Hf*> ■> •• a ■• ■■ 

ALCOOLS. — 8/S Un diip. : U 'J5 à  

Ca—el. —   S   Mar«.   — Fèves .. .. S  
Avniue . .. 4 .. ..: pommc-i <:« t^rre ..à .. 
po,« .. .. *.. . : de*?.*! l.l<*'S(lebeurre. vendus 
If a... à 6. «Oies . k. : 'fJ'j k.OKbciirr-: en r'ie*"*^. 
l/i kit . 1 «:> A l.tut; ii-lur^i. las se. ij --luu :; 40 : 
\'vx n'.kfVfn dj biv - . ... , l'&^e du pa:n itiaiic, 
..  ./., t^se;. .. ./- : ii<cii4.f.« .. .,'.. 

Prnp. n Mars. 
VtTCRKS M'.rriNfS (r.le rù'HUi-r-iil ■ . — 

I.a ra'iin'7ri9 maintient se^ cours, mat.s la 'îe- 
maade est toujours peu OL-tive de is part da (ia 
consommation. 

On cotai Paris en disponible, fes 1M kfios, 
par wagon complet et suivant inarquM : 

En cartons de '* ku. ranKt:s      M ou a &9 .. 
■ • 1 kil. ...       6" ..     'O'uO 

En caisses de t>0 à iVi kil.      M ..     &0 ^ 
•• % S M kil.     r>9 M   m .. 
• • ICJ kil.    .    .       eo ..     60 M 

Ramne.xen pains.    .    .    .      ro ..     M 00 
l'.'ur les cours de province, il y a lieu d'ajouter 

é (fUe rots les fniis decharj-enient et de traiis- 
iKirl.   «foi  sont plus ou moins élerés, suivant 
tes réfTions. 

u:<iiis pour lexporlation  franco  sur vrsKon 
au Hur l>ateeu. 31... à les 100 kil. 

PitOI>Ul)"îi  AGI".F:SS0IRE3.   —   On   cote  en 
dispdnible. 'M 10() kil., par wafEon complet  et 
suivant marques : 
Oros déchats .        •   .  en saea 
IrrefrulMra     ....... 
Petite déchets  
Hucres en poudre • 
Semoules (suivant ODeSMl    ,    f 

Vous soutTrez de meuT det 'if. de pe-^srîtaur* 
(JVsluinac vous av^z de- in'-uiiini'**^. d's 
m Kraiuvs. et vvus en ciieic e/ la r uuse : Mte 
lOaiwui.a (lifceimuin t.:t.:i-asioiiitQ tojlrss Re.s dcu- 
lcur>. Lne cuiileit!e A bi>uche de Mm CebeH * 
la repolie «t  à la IM«at«««, voua (fuérira 
ÏuiupIeldiK-.iL. Le n.iLon "S ic. 

'liai;tiiU'ieiJiiriL:ii;c ^'.v' Ij'iir. •-•0, r. E>quemjoi:a 
^imimmEtm tm^a ■ 

68UP.SF s: Oi^UXELLES 

aiacea 
Crislalliséa extra aequi'tté. 

—       en poodre .   . 

.am 

.NI .. 

.02 U 

.M .. 

.M .. 

.61 as 

.ta 25 

.u .. 
.MU 
.u .. 
.M 00 
.57 .. 
.67 .. 
.61 S.5 
.08 SS 

LE HAVRE, 4 Mars. 
Saladoax, en franea par 100 kUos. — calmes. 

Wiltoi, mars        SO... 
to... 
t.'... 
ai.tt 
9.00 
9.075 

lnvn<-<abie, 
'20.7. 

avril ,.*•.. 
— mai   ...... 
--      Juin • 
— Juillet    .   .   .   .   • 
— aoat   

Pétrole, en francs par 100 kilos. - 
I)i^I>..nibls  

"      ' ••>%-• 
AMil , 

■^Pi™*»!spaii^"^«i^i*»lIise"«P» 
Paan^Hei ■• plalwlr* de maux de 

tête, de conSiitiaiioii, de troubles diaestifs, 
lorsqu'on peut les combattre si facilement 
par les Dragées de santé Dubus f La Ixilte 
de cent drafféea coilte 1 fr. 00. Dépôt général 
aoc. pb<* Dëtezeane. 7, rue des Arts, Lille, 
et dans toutes les pharmacies. 

WALLEZ&C" 
iTROBTIllES-BEJITIiYCUrt'I 

Ua boa rmtmidm contre \t* rhume de 
cerveau, la PUHOME NAZAI.K GO- 
BBRTv 30, ruti t^s<]uennoise, Lille. 

LA SANTÉ EST ASSURÉE 
à tous reax. hommes, femmes et enfanis. qn 
feronl un ussee quotidian et régulier de 1 excel 
lent 

Art:itiTfF 

BANYULS-TRILLES 
.s.ji).iii:u.st-inetit (irfjutre svet' >iu ^ teins Vin do 
KV!\YtL,!>!i et ie meilleur «>f;ii«Q|ir\% et yni- 
(|uenicnt recoiuiuandé pai' lua culubritds médi- 
calos. 
Dast tous Isa Caféa, lea borna Betamineta 

et chex las Eatreposltoires 
A causa des nonibreoses imitations, rafaser 

la ■'msomnianoo si la tx)utetlle no porte pas 
reuquette m/ktHYVLS- ■"■*" ■ -^ 

:_      'l'VRtSSMÎfîES!- i_^ ï 
l^iaii. 01 
4evril94 
l" a»ril 03 
14 arril rrj 
15 cet. (S 
|.') ttvril or. 
I"l::..-03 

1" nu 'O 

].-.avn;fi;i 
W aofit ivi 
l** mai iJâ 

15 avril C 
t7nov.03 
31 déc 02 
16 mars OR 

1» mai 08 
r> oct. aï 
2 nov. 1)8 
l" «et 01 
01 mars 03 
15 avril V3 
2 nov. 03 
a nov. 03 
2 Juin 03 
S août 03 
5 mars 03 
2 juin ca 
1- mai 03 
6 j sept. 0» 

; juin 0^ 
i nov. tn 

M no 

2 DOT.  OS 
sodée. iWO 

2 nov. 03 
14 déc: 0$ 
Ib mai 99 
8 août US 

.\rsimont. "". 
Ber&hMrt  .   . 
Bo^i d'Avroy   . 
lîunne Ksppiance 
Bonna{re Geatroi. 
Cliarb. J>«ifie   .   . 
Chevalière A Doar 
Concorde.   .   . 
Courcetles (Nord) 
C.rovère   ... 
Uabibusb.   .   .   . 
Espémnce. B. F-. 
Fontaine Lévéque 
Fur^tcn t'erg Gap.. 
Furstcnttierg Div. 
OnnfTVe.   .   .   , 
Grand Buisson 
Gr. Machine à Feu 
urand Mitmt>oarg 
Haine H. Pierre 
HapMfd.   .   ,   ,   , 
HorJoz.    .... 
H.UmesdeCtiari. 
La llaya .... 
Levant du FléOO 
M^n-hleones   . 

émont .   . 
Ntjél Sart culpart 
Nord de Clmrk'roi 
Patience Beauj 
Prijduits au Fienu 
l'.ôunis ils CtiarL ■ 
s»i;ré Madame.   • 
Tneu Kaisin.   •   . 

ZINC 
.Ksturicnno . I . 
\u>ir'»DeiRe . . 
N-hi-ia .... 
N.i -.'.■■' Mr,nta!^ne 
Vieille Montneno 
Zincs dsSiMsie 

Aaehner . • . . 
vnfcleur  .  ,  .   . 
Bnansk . • . . 
Cockerill .... 
Dniéprovieafis. . 
Nicolaler.   .   .   . 
Ouftrée  
ProvMenee Rosse 
hnsso-Belffe. 
Sarre brock . 

DIVERS 
Rente y •'• . 
Bruxelles.   . 

mari time 
Anvers.   .... 

—     IMW. 
Qand   ..... 
C.Migo, LuLs.   •   . 
Méiropolitaln .   . 
Banque Xnt. ord 
UiilzlC (1er.man.; 
KatanRA ... 
n-iniit par îr Comptoir dt 
ii4 bit, rue Ksquermoise, 
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1121) '. 
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1881 . 
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1145 . 
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.:m: 
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BOURSE OE LONDRES 

Consrilidéa. 
lilxtùrieora.   .   . . 
lure (série D).    . . 
HatiMue oltoituina . 
HioTlnto   . 
L:on.S()lid. âuldnel . 
En.st Rand.   .   . . 
U&nd mines  .   . . 
v:tiartered .   .   • , 
Hobinson Qold , • 

BOURSE   DE   LILLE 
DU   4     MARi   IWl 

Çew^^nmix^aru Comptoir Oe çiutrot. r. «Alitiv. g^ »i.«. rue 

eiLiEiTion 
HtrdUTO'  

— Bons liOt   .   .   . 
— —   1833   .   .   . 

Douai uai  
— 1886  

Roubais-Tooro   .   .   . 
- —     188t.   . 

Roubaix I8KI  
l'ourcoinff 1908. . . . 
Annentiéren isat. . . 
Valenctaanes ttvi. . . 
Mines deBétbamom?. 

— ponrseii isat' 
— Drocoun.ian. 
— EMxrpeUeitSi». 
— Mariée  1891. 

.Cb. da fer de Camlirai 
Gaa Ile Waxejntnes l-'J 

— — "J- série 
Dor.aia'^ailn ir. AU»). 

Cours 
préeed . 

cioers 
do jour 

114 >■ 
CK>I .. 
606 ■• 
Ulû >• 
un >• 
ta 26 

48» >• 
4tb •• 
4<C •• 
DOS u 
un.. 
488 u 
606 .. 
NW 75 
M'.> •• 
at).» 

«07 • 
1380 11 
1IK6» 

910 >■ 
Ck>.. 

m» .. 
lUTTi .. 
Vt'i 
«0 

... ■■ 
p.. ». ... .. 

... .. 

Stanermci.». ULtM. 

IVJO 

■ •»  ■> 
*■•  t« 

CHARttHIRIBES 
(AOTIOItW 

AIbi , 
Antche .... 
Anxin ... a 
AziBooort . . , 
Bully-Oreuy . 
Blauzy .... 
Bruay .... 
CampaKnao . . 
Carvin felnquiume' 
Carvln(eaUurt)) . 
La Clarence . . 
Coarriëres* • 
Craepia . . . 
Dooehy. . . . 
Dounteafceatiènt e* 
Doorges (eaUére) 
Droconrt }^    ; 
Rscorpelle. 
Ferfby .... 
Ferques . . . 

" Fhne»-te»-BACbes 
Ixios (oeBUâinei* 
Liévin .... 
Llgay-lea-AIra* . 
Marios 80-/* • ■ 

— TO'/. - . 
Marly n. . . . 
Meurcliin i.>|. . 
Mourchin^eniière 
Ostncourt .   .    . 
Thivancellea .   . 
Vicoigno (yO*)'    . 

—     (entière* 
United Coal .   , 

URQttES (MTiOfM) 
Crédit du Nord . . 
Vorley-Decroix . . 
Dsvlïder et C*   .   . 

VILFUgtjlVERSEl 

Gaz de WasMumes 
Brouta et G'. . . 
Sa int-Sau veor-Arroa 
Bicctio KahtVTooat. 
Deoain-Anxin* 
Uauta-Fou mean X S. 
For^f.!* Snint-Amand. 
HOT. Métall. F.scaut. 
t^haudr. da Nord   .   

Les valeurs portant un ' son cotées également è Faris^ 
CMpMe délaehéfl  - /5 Féorier: Broay. e. n« e. brot U fr. net. nnm 14 fr . port  l«.4i 

— i'H / rf,cr : Meurchin lact. ent,). c. o» 44. brut 3ii fr, net. Dom aia   Maurcliin (le H a. a> 
44, i^rut Gi fr. net. port. UJ \o. - t« Siars : Carvin (acU en!^). c  n- 53, » fr^<rt  Cwîln àîA 

t*«»e«e >■■•■««■. — SI Mart : Coorrieres. tOJa ; Leas, 16 fr. 
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J 0 IllJl 

Par B. DE BUXY 

'    — J'ai le tempi de (tire une crasde pro^ 
■ menatle   avant que Mme de Cuaabrau.  , 

ma lanle. oa monte   Hier, le clair da luu* 
m'a laissé aatravoir de* nwrvwilet qiM J'ai 
feAiii d'admirer A ce t>eea soleil. 

Ella ajouta M M toulavint tt n prlltat 
l'oreille : 

— Qu'est-ce qu'on entend, lA lias? 
Naloue écoula et répondit ; 

- C'eat la meute de U. Foulquet qui tt 

— M Foulques? 
— Oui, votre cousin, mademoiselle. Il ne 

reviendra pat c>>tte année   S«t cliitos se 
tlaigneol... quand Fuuloues s'en va, adieu 

I bruit et laa bafarea.  Le eoaiie ne eiiesst 
jamait aa l'abeanc* da aon Sis. 

Uoe demi beure aprèa, Tvane detceodait 
aeeonipeirnée de Naluue oui n'avait pat 
voulu (lu'elle s'aventurât snile dans let dé- 
dales du parc. Yvane r"KArr!ait avec émo- 
tion ces lieux où ton pcre avait vécu. Lé, il 
avait jout;, enfant. Ses pas de jeune homme 
retenlisâalent jS'Jis sur ces degrés de uiar- 
bre, l'cclio du grand vesiibul'j avait répété 
U ton de ss voix, l! •tnit ici l'Iu-ritier, le 
Wttlii Quel Mait la nelhaor^ui avait eben- 
gé U Ii«e dtt abwMf et iwial <(u* Ma ta- 

rant devait t la pitié ilu pain et un tlri tout 
ce toit «fui surjil dû élre le e:eu ? 

Au bout d'un corridor, Yvsne et Naloue 
te croisèrent aven un grand vieillard aux 
cheveux grit, bériss'^5. Yvane le reconnut 
autsitùt : c'titail cet homme dont la iin^se.ii'e 
au cliiteau lui avait tait peur, c'iî:nil Just. 11 
s'arrêta eo vovaiit la jeune Hlle et élu [mt 
lire dans son regard u.ie impiacsbie iiain*'. 
I.,ors<jae le vieiiisrd se fut éloigné, ïvane 
belbutia : 

— Cet homme demturtt-ll toujours t Lu- 
sabrant 

— Jamait il D* t'élolgae. Js crois qu il ne 
pourrait vivre s'il ne reaiiirail le inéuje air 
que M. le conile II habile un petit psvillon 
situé prfs dea vergers, mais II passe sen 
temps 4 rûlnr psr ici tous prétexie d'aider 
aux domestiques, trust M. do Lutabrsn, 
votre grsad pirs, qui lui a assuré nu asilo 
pour I. reste de aea jours nu récooipensa 
Ile uTSi.ds services. Hour «Ire d.ivoué au 
mettra, c'est vrai qu'il ne p-ui l'être davau- 
luge l.a vie n'est rlea t tes yeus (iiiaod i 
a'agitdeM. le comte, tloinblen de foie l'a-t il 
firouvé'On n'eo est plus t le ccim(iler. Pour 
e reste, ajouta Naloue an baisssot la voix, 

pour tout le rcito. l'i-st uoœ*ctiaiit horan* 
et personne ne l'aime Ici. pas même moi, 
quiqu'il (Oil ie propre frère île mon pauvre 
liemiaa. I^reaons cette purie, man autant, 
Muua aerona plue tOt arrivéea qu'es travel^ 
tant la vérsaila. 

P.'le ae retira pour iaister lortir la Jaune 
llle 

— italou*^ ja  Bt Ttui pat   fut   vaut 

veniez, dit Yvane, cutta promeoiti* tarait 
une fatigue t*our vous. 

I.,a vieille remiD* be t* rtodatl pat i tM 
raisons. 

— Vous ne marcbez fias trop vlU ; per- 
mette/moi de V'jiis suivre, je ne reverrai 
p-iil iiro [uis souvent nos jrlires. 

Yv.tiie s'avatica sur le seuil de la porte 
que .\aluue v-Mioit «l'ouvrir el e.tes'ariiMa 
éblouie. Autant l'autre versant Je la luon- 
tssne lui avait paru aride, autant la végé- 
tation était riche de C' lOlà Ku letendroil, 
le parc était planté d'arbres étrangers I,es 
chaleurs des derniers inur» v avalent fait 
éolere d'inaonibrslile« ll.-ur» aux couleurs 
éclatant'ia. Le soleil maiinal t>ej.,uail sur 
ses niasaifi et y produisait de luerveilleux 
elTels do lumière. 

Yvane s'eiipges dsot une allée fratoheet 
ombreua». bile oubliait sa faibles, dans 
Iw plaisir da aa trouver seule sous cette 
voO'e lie feuillage où l'on n'entendait que 
dee bourdoooementa d'inaeciea et le chant 
deaoiseaus, et Naluue latuivail, tout heu- 
reuse de le voir sourire. 

— 'i'onez. dit la siTvsnte, voilé l'arbre 
qu'ils u'.il piaulé l'aonûe de la uaissanca de 
M  Foiit'fues, votre père. 

l.'iirLre était viiroureux et, depuis deo 
sniii^e;^, son p>'>re éuit rendu à la pouss'i-re. 

A mesure que lea deux proGieneiirst'avan. 
çaient, le parc iirenait un aapeot plut tau- 
vage. Aux arbres exotlquee. sucoédaleot let 
eiininte de nos forêts; aux sllées bien sa- 
b'.i^et. 1st petits lentien Upitst;! do ptr- 
vtBChes tt de mouiit. 

A cette heure, les rel.gleuses do l'Ahbtye- 
Di.^u entraient dans le grMld réfeoioire 
vo'iiii et liiimido; ellos a'iss'yûlciiî sur les 
bsui'H vermoulus et, sileocieuses, les }eux 
baissés, niangcaiout les fèvat qui comiKisent 
la repas du tnsLin 
  l,e part- est tieau, bien beau, dit Y's-eoe. 

mats jo crois qu'à bfa i-pI-i.itLUl'ïi. jS pré- 
lért.-1- ■ ooia afïri-ste. 

— t;'t-st le •jummencatreot do latorêt, IM- 
demoi.^rllL^, 

— Iiiii s^Miimea-noua si près ? 
— Un mur seul nous «n aAjiare ; las ar- 

bres nous emp^brct Ja l'aperccv(4r, mais 
nous ailonk justement passer itanot la 
purle de cuininunicalioD. 

Kn eUei, ellos loagBjeut bieolAtvoalinits 
et iiu:.^.- gi.Uo il travers laquelle on vojrait 
les ch^uiii loulTut de la foret Vvaae et Na- 
loue contearoèrent ensambb- uaCvarréliott' 
des sutrea per une cleiriére et daot Uquel 
pénétra!! un sellier 

— Qu'est-ce que ceci, Naloue T demands 
Tvaoo- 

Naloiie te ilna at répondit eu bésiUot : 
— tresl... c eat... mon eofiuit, e ne puis i parc 

bien voua expliquer, je suis si pmi savante. 
On l'appelle I» lYou des Trois. !■ y au mi- 
lieu (le ces arbres un trou profond oti l'eau 
bouillonne comme un tourbillon tva qu'on 
tacha où elle va, d'au elle THSat, ni qui 
l'agite aiut cesse. 

Les plus grandes chaleurs ne la Isriacent 
pas et rien jamais ne l'apaise.   En   vous ap 

ar.droîî. Ah î c'est mon vieux Jacquet qui la 
ra< untait l>ten. Oa dit que, par l'i-ITet d'une 
malédiction, ce trou no pourra pas lîlru 
conilil'^ avant que trois femnifs à\i nom d« 
Lusahran y aù-nt trouvé la mcrt II y en a 
d•^J^ lieux, m Kl ei'latit ; l'une était lanière 
do .NT. !'.■ coiiil-'. ♦'t deux croix ont *'-t,i pust'-os 
S'ir I—1 bord-t II '-'. la d'irni ■n'ijui >".'. in irîe 
lii. c'était notre jolie oetilo l'hatelainc, la 
rr,cro de Bernard : elle n'avait pas cDcoro 
it:x-huit ans. Lui. qui n'avait que dirix 
laoia, a cchaniù p:tr inu^cie l.a premièr-j 
nourrice eat devenue i<>Me et t'ett tauviîe. 
Klle a'.npp<4.iit Berli.e et Juat élait ton 
mari, t^e.it n«o; qui ji pris sa place auprès 
du.pctit comte. 

i:-' récit impressionna pén4)lea«al Yvane. 
S;i nature ciaiiitiv. la ren.Ujt aciv>ç:sible à 
crr-iines lerreurs supertKieuset qu'élu avoit 
p..-iiie S vaincre 

— Je m'a'•pel 
ri-licLiiit elle 

Ipella Yvane de Luaebraa,  te 

kl ses yenx ne nouvaiont se l'.étarher du 
fourré <om duquel Naloue l'eutrai.iil 

lillee Atteigoaiui<l les dormers arbres du 
D"vant «lies s'étendait la jardin 

ju'Yvaue avait parcimru la veille; il res- 
semblait ù ur.e inmiens-- rorlieille de Heurs 
et le fiarc, qui l'enserrait d'^ trois côtés, lui 
formait un cadr'i iocoropar.ible. IA lumiAre 
irisait les cascades eoiuiue des ares-un-ci»-t ; 
elle avivait les couleurs des pel<..iises dia- 
pnNes de pétunias, de géraniums b:anca et 
ro^ee. 

Mme da Lutabrta atleodoit ta nléoe tout 
la verandah. 

— J'nl'aisi voire rencontre, dit elle t la 
jeune fl'i. . I.e dtu-lrur Narrey i;ui doit voi,8 
ilunni-r i,r-if soins est ici ilepuis uu iostaiit, 
oe *ttil cuolrjrie ie comte. E-ijJu, venez. 
^'v.iiie tiuivit su tante ihins une pi^ce voi- 

sine où elle trouva lo ducieur Narrey oau- 
b:tnt avec son oncle. 

I.e docteur Narrey avait, comme ta tmur, 
l'air grave et pensif. II examina avec beau- 
coup de soUicituile l'einl de la jeune ÛUe, 

I dont lui avait di'j^ i>ai'lé sa scaur. Comma 
1« médecin de i'Abbaye-Uieu, il finit eu 
disant  qu'une observation  stricte da wt 
Srescriptioua guérirait la jeune Olle... peut 

Ire. Ce dernier mot fut cliu^'hoté k l'oreill» 
) do Mme de Lusaliran, mais Yvi< ne te devina, 

il m lui c.iusa  ni  peina  ni ..ffroi, elle  ot 
] teimil I..1S à vivre.   Elle avait  lu  cet arrêt 

de|>i,n longtemps dans les veux inquiets de 
I SCS .Verca. .i»,is la tendresse eumpatissanta 

que iiiacun lui prudixtuil au couvent 
(A suivre) 

procliant. vous ent >tidriiz les fiole jfTonrter i     ', v.ine aspirait avec délices l'odeur nrs 
t dasi U terre. II y a uue iegendei eur  cet    plates bandes, tout en rcyngnaut le chitcau. 
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